
1 
 

Communiqué de presse 

 
 

Un nouveau rapport invite les décideurs politiques à tirer profit des réalisations et des erreurs du passé 

pour une transformation durable des systèmes agroalimentaires en Afrique 

 
Mercredi 4 novembre 2020 - Au cours des deux dernières décennies, l’Afrique a enregistré le taux de 
croissance agricole annuel moyen le plus élevé du monde, une reprise spectaculaire après des années 
de stagnation et de déclin. En cette époque inédite, dans un monde aux prises avec la pandémie de la 
COVID-19 et ses conséquences, le rapport annuel 2020 sur les tendances et les perspectives (rapport 
ATOR) met en lumière le rôle central d’une agriculture productive et d’une solide filière 
agroalimentaire pour atteindre les objectifs de développement de l’Afrique.  
 
Le nouveau rapport ATOR attire l’attention sur une série de politiques globales et complémentaires 
nécessaires pour aider les systèmes agroalimentaires africains à exprimer leur  plein potentiel. Rendu 
public lors de la Conférence annuelle du Système régional d’analyse stratégique et de gestion des 
connaissances (ReSAKSS),  le rapport ATOR 2020 propose principalement une étude comparative 
entre les politiques contemporaines et les politiques historiques, tout en examinant dans quelle 
mesure les erreurs du passé peuvent être évitées avec l’émergence d’une nouvelle génération de 
dirigeants politiques en Afrique.  
 
Dr Ousmane Badiane, Président d’AKADEMIYA2063, a déclaré : « L’amélioration des politiques 
économiques et sectorielles est l’un des principaux facteurs à l’origine des résultats positifs en matière 
de croissance et de développement que nous avons observés dans toute l’Afrique au cours des deux 
dernières décennies.  Les progrès récents doivent être soutenus et élargis si nous voulons réaliser les 
ambitieuses transformations prévues dans l’Agenda 2063. Pour ce faire, nous devons améliorer sans 
cesse les stratégies et les politiques élaborées en réponse aux besoins des chaînes de valeur en 
perpétuelle évolution. » 
 
Le rapport ATOR 2020 s’ouvre sur une revue approfondie de l’évolution des politiques du secteur 
agricole en vigueur au cours des cinq dernières décennies. La deuxième section propose une analyse 
systématique des politiques visant à remédier aux contraintes traditionnelles en matière d’intrants 
(semences, engrais, mécanisation et irrigation) qui affectent la productivité agricole. Les chapitres 
suivants abordent les politiques nécessaires pour renforcer la compétitivité à tous les segments des 
chaînes de valeur. Ensuite, le rapport examine les facteurs nécessaires à la création d’un 
environnement plus largement favorable au développement des perspectives de transformation du 
système agroalimentaire.  
Le rapport souligne l’importance cruciale de la gouvernance politique et sectorielle, non seulement 
pour soutenir la reprise actuelle et s’adapter au rythme rapide de la transformation agricole, mais aussi 
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pour anticiper les changements futurs de manière à soutenir les chaînes de valeur modernes et à 
faciliter la création de richesse dans les économies africaines.  
 
Le rapport souligne le rôle clé des données empiriques dans la formulation et la mise en œuvre des 
politiques et l’importance du suivi, de la revue et de l’évaluation comparative pour garantir une 
reproduction à plus grande échelle des politiques efficaces et un ajustement ou un remplacement des 
politiques infructueuses. La pratique de la responsabilisation mutuelle, telle qu’elle est préconisée 
dans le Programme Détaillé de Développement de l’Agriculture en Afrique (PDDAA), permet de 
soumettre les politiques à un examen rigoureux et de faire connaître les points de vue des divers 
groupes de parties prenantes. 
 
Mme Josefa C. Sacko, commissaire à l’économie rurale et à l’agriculture de l’Union africaine a déclaré : 
« Les politiques de qualité fondées sur des données probantes sont au cœur du programme du PDDAA.   
En cela, les conclusions du rapport ATOR 2020 arrivent à point nommé pour déclencher les politiques 
et les actions fondées sur des données probantes nécessaires pour soutenir et accélérer le programme 
de transformation agricole de l’Afrique envisagé dans le cadre de la déclaration de Malabo et de 
l’Agenda 2063. » 
 
Malgré la remarquable croissance agricole et économique de l’Afrique au cours des deux dernières 
décennies, le continent affiche encore des taux de pauvreté et de famine très inquiétants. La pandémie 
de la Covid-19 a exacerbé la vulnérabilité des populations et des économies face aux chocs. En raison 
des besoins urgents du continent à court terme et du manque de mémoire institutionnelle, certains 
types de politiques responsables d’un ralentissement de la croissance agricole au cours des décennies 
précédentes peuvent paraître plus attrayantes. Le renforcement des mesures budgétaires et 
l’ouverture des systèmes politiques sont certes des développements très positifs, mais ils incitent les 
gouvernement à accorder la priorité aux gains à court terme plutôt qu’à la croissance à long terme.  
 
Le risque d’un retour aux politiques infructueuses du passé représente une menace réelle pour la 
réalisation des ambitions du programme du PDDAA et de l’Agenda 2063. Comme le souligne le rapport, 
la qualité des politiques et de la gouvernance déterminera si les progrès réalisés au cours des 20 
dernières années sont suffisamment durables pour améliorer davantage les moyens de subsistance.   
 
Le rapport ATOR 2020 passe en revue les données scientifiques relatives aux approches politiques afin 
d’informer les décideurs sur les impacts des stratégies alternatives. Tout au long des 17 chapitres, les 
auteurs du rapport examinent les priorités politiques, les stratégies et les interventions dans des 
domaines tels que les intrants agricoles, le développement des compétences, la numérisation et les 
technologies de l’information et de la communication (TIC), le commerce agricole, la gestion de l’eau, 
les organisations de producteurs, la transformation agricole et la salubrité des aliments. Compte tenu 
des demandes concurrentes en matière de dépenses publiques, le rapport ATOR fournit des données 
sur les divers types d’investissements publics susceptibles d’offrir les meilleurs rendements.   
 
Selon Danielle Resnick, « La transformation des systèmes agroalimentaires en Afrique est 
fondamentale pour atteindre de nombreux objectifs de développement du continent. Le rapport 
ATOR de cette année met en évidence les domaines d’investissement prioritaires – les exploitations 
agricoles, les chaînes de valeur et les consommateurs – dans le but d’orinter les stratégies des 
gouvernements, surtout en cette période marquées par une faible disponibilité des ressources en 
raison de la pandémie de la COVID-19. » 
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Le rapport souligne également les nouveaux risques de l’économie politique qui doivent être pris en 
compte par un programme agroalimentaire qui réunit plusieurs ministères ainsi que des autorités 
nationales et infranationales. Cela implique notamment de créer des mécanismes de coordination afin 
de promouvoir la collaboration les divers acteurs des secteurs public et privé. Par conséquent, il sera 
impératif d’envisager des réformes viables du secteur public qui permettront de mettre en œuvre les 
mesures complexes du programme de transformation.  
 
D’après le Dr Badiane, « Si les bonnes politiques ne sont pas la solution à tous les problèmes, les 
mauvaises politiques sont un problème pour tout le reste. Nous devons toujours garder cela à 
l’esprit. » 
 
Les gouvernements africains sont confrontés à des défis sans précédents et opèrent dans des 
conditions climatiques et économiques en rapide évolution, mais ils restent fermement attachés à la 
satisfaction de leurs aspirations nationales et régionales en matière de développement. En abordant 
l’ensemble des questions relatives au système agroalimentaire identifiées par l’Union africaine comme 
des priorités au cours de ces dernières années, le rapport ATOR 2020 vise à fournir des orientations 
politiques solides pour traverser avec succès cette période incertaine.  
 
Le rapport annuel sur les tendances et les perspectives est une initiative conjointe d’AKADEMIYA2063 

et de l’Institut international de recherche sur les politiques alimentaires (IFPRI). Cette publication fait 

office de rapport officiel de suivi-évaluation du PDDAA. Depuis 2012, chaque rapport ATOR présente 

d’une part, un point sur l’état d’avancement de la mise en œuvre du PDDAA, et d’autre part, une étude 

approfondie sur un sujet particulier en rapport avec le développement agricole en Afrique. 

Chaque année, le rapport ATOR est rendu public lors de la conférence annuelle du ReSAKSS, un 

évènement annuel qui rassemble des acteurs du secteur agricole pour examiner les progrès de la mise 

en œuvre du PDDAA et délibérer sur les principales conclusions et recommandations du rapport.   

Cette année, la conférence a été organisée en ligne et a enregistré une participation particulièrement 

élevée. 

 

Á PROPOS 

Le Département de l’économie rurale et de l’agriculture de la Commission de l’Union africaine (CUA) dirige les 

efforts visant à promouvoir la gestion durable de l’environnement et le développement agricole, en stimulant le 

développement économique rural et la transformation agricole des États membres de l’Union africaine, et en 

appuyant l’adoption de mesures, de stratégies, de politiques et de programmes agricoles. Il participe également 

à la promotion de la mise en œuvre des cadres continentaux de l’Agenda 2063 tels que le Programme Détaillé 

de Développement de l’Agriculture Africaine (PDDAA).  

Visitez le site web : https://au.int/en/rea  

AKADEMIYA2063 est une organisation internationale à but non lucratif dont le siège se trouve à Kigali, au 

Rwanda, et qui dispose d’un bureau régional à Dakar, au Sénégal. Forte de sa riche expérience de collaboration 

avec le Programme Détaillé de Développement de l’Agriculture en Afrique (PDDAA) de l’Union africaine, 

l’organisation fournit au PDDAA des données analytiques et des produits de connaissance destinés à faciliter la 

planification et la mise en œuvre de politiques fondées sur des données empiriques. Elle apporte une 

contribution scientifique majeure à l’Agenda 2063. 

https://au.int/en/rea
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AKADEMIYA2063 est le siège du : 

Système régional d’analyse stratégique et de gestion des connaissances (ReSAKSS). Créé en 2006 dans le cadre 

du Programme Détaillé de Développement de l’Agriculture en Afrique (PDDAA), le ReSAKSS soutient les efforts 

visant à promouvoir la planification et la mise en œuvre de politiques fondées sur des données probantes et 

axées sur les résultats. Plus concrètement, le ReSAKSS fournit des données et des produits d’analyse et de 

connaissance visant à faciliter les processus d’évaluation comparative, de revue et d’apprentissage mutuel du 

PDDAA.  

Visitez le sit web : www.akademiya2063.org 

L’Institut international de recherche sur les politiques alimentaires (IFPRI) recherche des solutions durables 

pour éliminer la faim et la pauvreté. L’IFPRI a été créé en 1975 pour identifier et analyser de nouvelles stratégies 

et politiques nationales et internationales destinées à répondre aux besoins alimentaires du monde en 

développement en mettant un accent particulier sur les pays à faible revenu et sur les groupes les plus pauvres 

de ces pays.  L’IFPRI est un partenaire d’AKADEMIYA2063 et un proche collaborateur des acteurs du ReSAKSS 

et du consortium AGRODEP.  

Visitez le sit web : www.ifpri.org 

 

POUR DE PLUS AMPLES IMFORMATION, VEUILLEZ CONTACTER : 

Nabou Tall, Directrice du Département Communications et Sensibilisation, AKADEMIYA2063, T+221776443755, 

Email: ntall@akademiya2063.org 
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